
Cette journée dédiée aux ma-

mans, Sylviane la voit comme 

une occasion pour toute la fa-

mille de se poser, «d’être vrai-

ment dans un temps de belle re-

lation mère-enfants». Un temps 

qui va bien au-delà du cadeau et 

du volet commercial de cette 

fête. «J’ai beaucoup de ten-

dresse pour les cadeaux que je 

reçois car ils traduisent l’ex-

pression de l’amour que mes 

enfants me portent. J’y vois une 

façon d’exprimer de la grati-

tude pour tout ce que je fais 

pour eux», dit-elle. 

Donner du sens  
à de multiples actes 

Parce que, au-delà de l’amour 

que toute mère porte à ses en-

fants, «nous sommes emportés 

par ce flot de la rapidité du quo-

tidien. La Fête des mères vient 

rappeler que ce qui est considé-

ré comme normal de la part 

d’une mère n’est pas un acquis, 

un dû», explique cette chré-

tienne engagée qui voit aussi 

dans la Fête des mères l’occa-

sion de s’interroger sur ce qui a 

du sens, sur le bienfait de se ras-

sembler pour marquer ce qui 

unit dans une famille, de verba-

liser tout ce que font les ma-

mans au fil des jours.  

Sylviane constate que les ma-

mans accomplissent tant de 

gestes qui font qu’elles don-

nent beaucoup et souvent plus, 

en temps et en disponibilité, 

que les papas. Pour Sylviane, les 

mamans doivent beaucoup jon-

gler pour conjuguer vie fami-

liale et obligations profession-

nelles. D’où l’importance pour 

les mamans de s’entraider, de 

se mettre en réseau. «Ne dit-on 

pas, en Afrique, qu’il faut tout 

un village pour élever un en-

fant?» Cette vertu africaine de 

l’entraide est heureusement 

aussi présente, d’une autre ma-

nière, chez nous, et fait du bien! 

Elle déplore que «les pères 

soient encore un peu en retard» 

pour accomplir de multiples tâ-

ches qui incombent aux ma-

mans. Elle a aussi une pensée 

pour ces femmes qui n’ont pas 

d’enfants ou ont perdu un en-

fant. Demain, Sylviane partagera 

du temps avec ses enfants, mais 

sera aussi présente dans ce 

home où elle travaille et où 

cette journée de la Fête des mè-

res est parfois difficile à vivre 

pour certaines résidentes qui ne 

reçoivent pas de visites. «Je sens 

une petite déception chez cer-

taines», dit-elle. Alors, ce diman-

che, Sylviane sera choyée et par-

tagera des moments joyeux 

avec les résidentes.   

 

CLAUDE JENNY 

La Fête des mères a du sens 
au-delà des cadeaux
TÉMOIGNAGE Demain, dimanche de la Fête des mères! Comment  
ne pas saluer une fête consacrée aux mamans, tant elles le méritent. 
Car il est possible d’y voir un sens au-delà des cadeaux que petits  
et grands font ce jour-là à leur maman. Témoignage de Sylviane, 
Octodurienne maman de deux enfants de 12 et 15 ans.

À PROPOS

Maman, ou l’amour inconditionnel
Etre maman c’est se faire con-
fiance, et transmettre ce que l’on 
a au plus profond de son cœur. 
Etre un guide, avoir une oreille 
attentive, tendre une main, don-
ner un regard apaisant. Une 
pièce maîtresse qui doit mainte-
nir l’équilibre afin d’offrir des 
racines bien ancrées et des ailes 
confiantes en l’avenir. Etre 
maman ce n’est pas seulement 
se battre, avec des pleurs, un 
devoir scolaire… c’est donner de 
toute son âme, mettre toutes 
ses forces pour permettre à son 
enfant de regarder vers l’avenir. 
C’est transmettre des valeurs 

saines, en tenant compte d’une 
éducation spirituelle dans le res-
pect de la culture où l’on vit.  
Etre maman c’est soutenir les 
pas de son enfant vers l’indépen-
dance en le guidant dans la dou-
ceur. C’est ne plus jamais être 
seule dans ses pensées. Ce n’est 
pas toujours joie et bonheur, 
mais aussi pleurs et colère. Les 
nuits d’insomnie, les soirées 
d’inquiétude remplissent notre 
quotidien soutenu par la prière. 
Les moments de tendresse sur-
passent le tout. 
Etre maman c’est le plus beau 
rôle au monde, dans notre 

société où le matériel, le paraître 
et l’argent prennent le dessus et 
voudraient que ce soit un métier 
rétribué. Etre maman c’est être 
vie. Comme le disait Mère 
Teresa: «Tu leur apprends à rêver, 
mais ils ne feront pas tes rêves. 
Tu leur apprends à vivre, mais ils 
ne vivront pas ta vie. Cependant 
dans chaque vol, dans chaque 
vie, dans chaque rêve perdurera 
la trace du chemin que tu as 
enseigné.»  
Merci Maman, bonne fête, le 
bonheur est tout petit et on ne le 
voit pas tujours. 
GENEVIÈVE DÉLÈZE-DELALOYE

ACTUALITÉS

MÉMENTO ENTRE 600 ET 800 SIG

Eglises
UNE PAGE PROPOSÉE PAR LES ÉGLISES DU VALAIS ROMAND LA PHRASE

Sylviane montrant un superbe bricolage offert par l’un de ses enfants lors d’une précédente Fête des mères.  
CLAUDE JENNY

VALÈRE

A l’initiative de la Conférence des évêques suisses (CES), 

une prière pour le synode sera organisée le mercredi  

31 mai dans plusieurs sanctuaires mariaux de Suisse. 

Dans la partie francophone du diocèse, c’est à la basilique 

de Valère que se déroulera cette veillée, selon le pro-

gramme suivant: adoration à 17 h 15, vêpres à 18 h 10, 

puis messe animée par l’ensemble Res Temporis  

à 18 h 30, suivie d’un enseignement et d’une méditation 

sur le synode. Invitation à tous, entrée libre.  

 

MONTORGE

La section des hospitalières  

et hospitaliers de Notre-Dame 

de Lourdes de Sion et environs 

organise pour la 26e année  

une messe le vendredi 2 juin  

à 19 h 30 au pied de la statue 

de Notre-Dame de Montorge.  

Le rendez-vous pour la montée 

est fixé à 18 heures au parking 

du lac de Montorge. Afin de 

permettre la participation aux 

personnes à mobilité réduite,  

la célébration sera retransmise 

devant la Maison de la nature. Le verre de l’amitié  

ainsi qu’une petite agape seront servis après la messe.  

En cas de mauvais temps, l’eucharistie sera célébrée  

à l’église Saint-Théodule. Informations: Chantal Roduit, 

079 745 58 32, changal.roduit@netplus.ch. 

 

SUISSE

L’organisation Pray Schwiiz invite à la prière du rosaire 

pour la Suisse et le monde le dimanche 1er octobre.  

Les lieux déjà annoncés pour cette prière se trouvent  

sur le site internet www.prayschwiiz.ch. Il est aussi  

possible d’organiser cette prière dans un autre endroit  

et d’en informer dès à présent les responsables  

(prayschwiiz@gmail.com) pour que ce lieu soit  

à son tour référencé sur le site. 

 

VIDE AFFECTIF

L’abbé Joël Pralong publie un nouveau livre aux Editions 

des Béatitudes: «Bien dans ses baskets». Dans cet ouvrage, 

l’auteur aborde le sujet complexe du vide affectif  

qui engendre névrose, dépression, mésestime de soi.  

Face à ce constat, il donne surtout des pistes spirituelles 

qui rejoignent les problématiques évoquées. Un livre  

didactique émaillé de témoignages, qui propose  

des chemins de vie.  

Renseignements: www.editions-beatitudes.com

GENS D’ÉGLISE

«La Fête  
des mères  
est une occasion 
d’être vraiment 
dans un temps  
de belle relation 
mère-enfant.» 

MÉDITATION

Qu’ils étaient bien à Jérusalem, les premiers chrétiens! La 
descente de l’Esprit à la Pentecôte, les succès dans les pré-
dications, une jolie vie bien organisée, avec prières au tem-
ple et fraction du pain à la maison. Bien sûr, Jésus 
ressuscité leur avait dit de partir en mission vers toutes les 
nations.  
Mais on l’avait quelque peu oublié. Il a fallu la persécution 

déclenchée à la suite du martyre d’Etienne pour qu’on 
songe à partir. Et encore. Les diacres et les fidèles partent. 
Les Apôtres, eux, restent à Jérusalem. Alors voilà que les 
Samaritains, des étrangers, des hérétiques, accueillent la 
parole de Dieu. C’est inattendu.  
Il faut aller vers eux. Les Apôtres envoient Pierre et Jean, 

leurs têtes. A l’imposition de leurs mains, les Samaritains 
«reçurent l’Esprit Saint» (Ac 8, 17). Comme quoi, l’Eglise en 
sortie, ce n’est pas une invention de notre pape, cela vient 
de l’Esprit.  
CHANOINE ROLAND JAQUENOUD

Pentecôte en Samarie
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